
1.	 Pour plus d’informations à ce sujet, 
voir l’article ci-après dans cette édition 
consacré à la 45ème Session du CPLRE. 

2.	 Plus d’informations sont à retrouver 
sur la plateforme en ligne : https://
democracy-reloading.eu/fr/

3.	 Toutes les informations sur le 
CRECCIDE sont disponibles sur le 
site : https://www.creccide.be/

ACCENT SUR LES JEUNES 
À l’initiative du BIJ, la journée d’étude a démarré par 
une présentation de l’organisation par Laurence 
Herman, sa directrice, mettant en avant notamment 
les différents programmes encourageant la participa-
tion des jeunes dans la prise de décisions dans les 
politiques locales. 

Le BIJ, un service de Wallonie-Bruxelles Internatio-
nal, cogéré par la Fédération Wallonie-Bruxelles, a 
été mis en place pour gérer des programmes inter-
nationaux ou en Belgique, de qualité, destinés aux 
jeunes de Wallonie et de Bruxelles, en dehors du 
cadre scolaire. Il offre un accompagnement spécialisé 
aux jeunes et aux relais du secteur jeunesse, pour les 
aider à mettre en place ces projets. Il organise des 
formations, séances d’informations, séminaires de 
contact, projets liés à des thématiques prioritaires. 

En particulier, Democracy Reloading est un 
programme de formation du BIJ qui aide les admi-
nistrations communales ou régionales dans la 
conception, la mise en œuvre et l’évaluation de 
structures de participation des jeunes, améliorant 
ainsi la citoyenneté active et la démocratie dans les 
communautés locales. La construction d’une 
« commune de l’avenir » adaptée aux jeunes a été 
présentée. Elle prend ici l’aspect d’une boîte à outils 
visant à aider les communes et les autorités locales 
à associer les jeunes à la prise de décision au niveau 
local ainsi qu’à la vie citoyenne. La plus-value de 
Democracy Reloading est de parfaire le réseau des 
communautés locales et de les inciter à aller à la 
rencontre de collègues des communes et villes 
avoisinantes pour y créer de nouveaux partenariats 
intercommunaux bruxellois.2

SEDL 2023-2024 : « LA RÉSILIENCE 
DÉMOCRATIQUE AU CŒUR DES 
COMMUNAUTÉS LOCALES » 
Coordonnée par le Congrès des pouvoirs locaux et régionaux du Conseil de l’Europe (CPLRE)1, la Semaine 
Européenne de la Démocratie Locale (SEDL) est un événement paneuropéen visant à renforcer la démocratie 
locale et la participation citoyenne. C’est dans ce cadre que le 27 novembre dernier, Brulocalis et le 
Bureau International Jeunesse (BIJ) ont organisé une journée d’étude, ayant pour objectif de réunir les 
acteurs et actrices bruxellois pour un partage d’information, un échange d’outils, de bonnes pratiques et 
de stratégies autour de la participation citoyenne, de la démocratie locale, sur les thèmes de la jeunesse 
et de la cohésion sociale.

 > Propos recueillis par Alessia Messina, Chargée de veille stratégique au Service Information-Communication 
chez Brulocalis
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DES STRUCTURES PARTICIPATIVES POUR 
LA JEUNESSE
Le Carrefour Régional et Communautaire de 
Citoyenneté et de Démocratie (CRECCIDE) travaille 
lui principalement sur deux volets. Le premier est lié 
à l’éducation à la citoyenneté et aux valeurs démo-
cratiques à travers différentes animations dans les 
écoles avec pour objectif de faire des enfants et des 
jeunes des « CRACS », c’est-à-dire des Citoyens 
Responsables, Actifs, Critiques et Solidaires. À titre 
d’illustration, l’animation « Je connais ma commune » 
organisée dans les écoles permet aux enfants et aux 
jeunes de mieux comprendre comment fonctionne 
une commune et quels sont ses représentants. 

Le deuxième volet est lié à l’accompagnement des 
communes dans la mise en place de structures 
participatives jeunesse3. Par exemple, l’organisation 
des Conseils Communaux d’enfants et des Conseils 
Communaux de jeunes. Les enfants et jeunes en 
concertation avec les services Jeunesse des 
communes et les écoles sont accompagnés par les 
animateurs dans les projets qu’ils vont mettre en 
place. On peut encore citer comme exemple le 
projet : « Ener’jeunes » pour lequel toutes les 
structures participatives Jeunesse dans les 
communes peuvent lancer un appel à projets orienté 
énergie durable, environnement, sensibilisation au 
climat etc. ; et recevoir un financement pour la 
concrétisation de celui-ci.

« LA CONSTRUCTION DES 
VILLES DE L’AVENIR »
L’étude présentée ensuite par Carla Rey, Executive 
Director de AICCRE VENICE, portait sur la 
conception des villes et de l’espace public avec un 
regard sur le passé et une vision sur l’avenir. elle 
consiste en quelque sorte en l’idée de repenser la 
ville et l’aménagement de son territoire en considérant 
la réalité du terrain et l’avis de ses citoyens. Cette 
coopération peut trouver son essor à travers deux 
outils : un processus de création au niveau local, et la 
promotion de la coopération entre toutes les villes 
du monde. 

De grands investissements coûteux ne sont parfois 
pas nécessaires car les villes disposent déjà de 
ressources pour faire face au changement. Carla 
Rey a par ailleurs énuméré une série d’exemples de 
villes dans le monde où la participation citoyenne a 
été prise en compte et a été bénéfique dans le 
processus de co-création de la ville. Paris et 
Barlecone ont par ailleurs été pris pour exemples 
pour illustrer l’échec en termes de cohésion sociale 
et de villes prospères pour leurs habitants. En effet, 
les architectes ont privilégié l’aspect esthétique de 
l’architecture – le style Haussmannien pour Paris, et 
le style Cerdà pour Barcelone (grands boulevards, 
habitations communes, espaces clos...) – plutôt que 
de prendre en considération les besoins de leurs 
citoyens locaux. Ce choix a imposé une distanciation 
entre les habitants et in fine, creusé les inégalités 

sociales. Dans le cas de New-York, les maires de 
l’Etat ont, tour à tour, pendant des décennies, 
observé les remarques revendiquées par leurs 
citoyens et ont rendu possible la création du 
piétonnier à Times Square. Cet exemple marque le 
succès du processus de coopération et de 
co-création urbanistique.

En conclusion, il en résulte qu’une ville à l’écoute des 
besoins des citoyens locaux, qui leur donne le temps 
de s’adapter aux changements et qui leur fournit des 
espaces ouverts, favorise la cohésion sociale. 

LA MISE EN APPLICATION À BRUXELLES
L’après-midi de cette journée d’étude a été 
consacrée à des ateliers de travail autour de deux 
thèmes : la construction des projets intercommunaux 
à Bruxelles ; ainsi que la participation des jeunes 
dans la prise de décision locale à Bruxelles.

Les services communaux présents lors de cette 
journée sont invités à partager les enseignements/
bonnes pratiques auprès de leurs Conseils de 
Quartiers, des Conseils des Jeunes et auprès du 
milieu associatif. Cette journée a offert une 
opportunité unique dans le partage d’idées 
novatrices, dans le renfort de coopération et 
dans l’élaboration de liens avec de potentiels 
partenaires.  

 > S  > La participation des jeunes au cœur de cette journée de rencontre axée sur la 
démocratie locale
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